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24h Aire urbaine Espera Sbarro  - portes ouvertes - styliste prototypiste
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24 HEURES E Aire Urbaine24 HEURES E Aire Urbaine

Evènement Faitsdivers

Belfort

Nanmais allô quoi ?
« T’es une fille et tu vas à la fête foraine de
Belfort ? » Il faut s’attendre à être un brin décoiffée
sur certains manèges. La fête, pour sa part, se
termine ce dimanche. C’est donc le dernier jour
pour en profiter. Photo Xavier GORAU

Seloncourt

Lamoto d’occas’fait recette
Le traditionnel salon de la moto d’occasion concocté
par l’associationmotocycles de Seloncourt qui a
ouvert ses portes hier se poursuit ce dimanche (9 h­
18 h) dans la salle polyvalente où se sont pressées
plusieurs centaines de personnes hier. Photo J.­L.G.

Montbéliard

L’école Espera Sbarro…
… organisait sa journée portes ouvertes hier.
L’occasion de vanter les atouts d’une formation qui
entend se défaire de son image élitiste due
notamment à son coût (10.200 € l’année) et qui
semblemal connue localement. Photo J.­L.GILLME

Besançon

Une Belfortainemiss internet
Céline Zoritch, belfortaine de cœur, mais
originaire de Fontenay­le­Comte (Vendée), vient
d’être élueMiss internet Franche­Comté 2013.
Élection qui a eu lieu à Besançon le week­end
dernier.

Le triathlon seprépare
Lechampionnatdumonde,
débutjuinauMalsaucy,entre
déjàdansunephasede
préparationtrèsactive.

D epuis vendredi, la barre du
« J – 50 » est dépassée pour
le championnat du monde
longue distance du triath­
lon, qui sera organisé le sa­

medi 1er juin sur le site du Malsaucy.
Une convention a été signée en fin de

semaine entre Philippe Lang, le prési­
dent de l’association organisatrice
« Territoire de Sports » et Yves Acker­
mann, le président du conseil général
du Territoire de Belfort. Cette édition
se révèle, en effet, exceptionnelle à
bien des égards : plus de 2.000 athlètes
de plus de 30 nationalités sont attendus
pour l’épreuve phare (4 km de nata­
tion, 120 km à vélo, 30 km de course à
pied). Surtout, les conditions seront
beaucoup plus strictes que les années
précédentes. Ainsi, alors que d’ordi­
naire les routes n’étaient que partielle­
ment neutralisées, l’épreuve mondiale
commande une neutralisation totale du
circuit qui passera par la Haute­Saône,
le Haut­Rhin et le Ballon d’Alsace.

Cette neutralisation doit être prise en
compte pour l’accès du public. Un par­
king de 1.000 places est en cours
d’aménagement à hauteur du site (de
l’autre côté de la route) pour les véhi­
cules arrivant avant le début de
l’épreuve. Ensuite, les voies d’accès se­
ront interdites aux voitures et il faudra
se garer vers le Colruyt (600 places) ou
la gare d’Evette (250 places) pour par­
venir jusqu’au site grâce à des navettes.
Une solution simple et efficace consis­
tera cependant à venir tout simple­
ment… à vélo. La piste cyclable venant
de Belfort (la place Corbis est à 8 km)
arrive en plein sur le site, après un
parcours sécurisé. Le conseil général,

qui mettra globalement à disposition
ses infrastructures, son matériel et son
personnel, mettra en place un parking
gardé pour les vélos du public.

Pour préparer l’événement, toute ac­
tivité nautique sera suspendue à partir
du mercredi 29 mai au Malsaucy. La
Maison départementale de l’environ­
nement et la base de loisirs seront fer­
mées le week­end du 1er et 2 juin, mais
le conseil général proposera une ani­
mation sur le site.

L’accès au championnat du monde –
qui est un spectacle en soi – et les
animations proposées sur place seront
gratuites.

L’événement a déjà rempli les hôtels
de toute la région pour la période. La
délégation américaine dépassera les
100 personnes. Les Néo­Zélandais se­
ront 85, les Japonais 70. Les hôtels doi­
vent aussi s’adapter : des services sont
à mettre en place très tôt le matin de
l’épreuve, avec petit­déjeuner et salle
de massage dès 4 ou 5 h du matin.
Autre exigence : le transport par bus
des délégations étrangères. Un parte­
nariat avec le SMTC est à venir.

PhilippePIOT
W Les organisateurs sont à la recherche de
bénévoles, particulièrement pour le circuit
vélo. Toutes les infos sur
www.triathlondebelfort.fr

K L’épreuve reine se déroulera le 1er juin prochain. Photo d’archives ER

Faitsetméfaits
Feu de poubelles

Morvillars.­ Une
poubelle qui se trouvait sur
la voie publique à la
hauteur du 2 rue du
général Leclerc à
Morvillars, a pris feu
vendredi vers 16 h 20. Les
pompiers de Grandvillars
sont intervenus et ont
maîtrisé l’incendie avec
une petite lance.

Éconduit, l’adolescent
sortavecunfusilchargé
L’Isle­sur­le­Doubs. La rupture
lui a manifestement fait per­
dre son sang­froid.

Il est aux alentours de 22 h
vendredi lorsque les gendar­
mes sont avisés qu’un adoles­
cent, armé d’un fusil de chas­
se, qui s’avérera chargé, et
circulant à bord d’un scooter à
L’Isle­sur­le­Doubs, profère
des menaces à l’encontre de
son ex­petite amie. Laquelle a
décidé de mettre fin à leur re­
lation.

Repéré, le jeune homme de
17 ans et demi est interpellé
par les militaires de la com­

munauté de brigades de Cler­
val, épaulés par leurs homolo­
gues du Psig de Montbéliard,
au domicile d’une de ses
amies. S’étant, dans un accès
de colère, causé une entorse
de la cheville, il est transféré à
l’hôpital de Montbéliard, où il
est hospitalisé dans une unité
de psychiatrie. L’enquête s’at­
tachera à définit les modalités
des poursuites à venir à son
encontre.

L’arme de calibre 12 que le
garçon avait subtilisée à l’insu
son père, a, quant à elle, été
saisie.

Religion

Territoire : accidents
de la route ensérie

Est­ce le retour du soleil qui
a rendu les usagers d la rou­
te imprudents ? L’histoire ne
le dit pas. Mais le constat est
là : le Territoire de Belfort a
été le théâtre d’une série
d’accidents de la circulation.
Le premier est survenu vers
2 h 30 du matin à Belfort. Un
cyclomotoriste a glissé sur la
chaussée et est tombé seul
boulevard Anatole­France.
Il a été conduit à l’hôpital
par les pompiers.

Vers 14 h 25, hier après­
midi, une voiture et une
moto sont entrées en colli­
sion rue de Belfort à Ba­
villiers.

Quelques minutes plus
tard à Fêche­l’Église, trois
véhicules qui se suivaient,
se sont heurtés sur la RD
463. L’accident paraît s’être
produit quand l’une d’elle a
freiné. La collision a dénom­
bré cinq impliqués et deux
blessés légers.

Le pire a été évité au 30 rue
de la Libération à Delle vers
16 h 45. Alors que les pom­
piers procédaient à un exer­
cice, une voiture a heurté
leur panneau de signalisa­

tion. Selon des témoignages
recueillis sur place, le véhi­
cule roulait à vive allure et a
amorcé un dépassement
sans voir la signalisation.
Deux personnes, dont le
conducteur qui était déten­
teur du permis depuis une
quinzaine de jours, ont été
légèrement blessées.

Plus tard encore sur la
RD463 à l’entrée de Flori­
mont, une voiture conduite
par une femme, a actionné
son clignotant pour tourner
dans la rue de Faverois. Cet­
te manœuvre a surpris un
motard dont le pilote à per­
du le contrôle de sa machine.
Il a chuté lourdement sur la
route sans percuter la voitu­
re. Secouru par les pompiers
de Delle et les médecins du
Samu, le motard a été médi­
calisé sur place avant d’être
transféré au centre hospita­
lier de Belfort. La victime
était considérée hier soir
comme blessée grave.

La gendarmerie a procédé
aux constats d’usage et au
contrôle d’alcoolémie sur la
conductrice de la voiture. Le
contrôle était négatif.

K De nombreux curieux sur l’accident. Photo Muriel CLAUDE

La fêtedesKhmers
ICI, tout le monde le salue
avec respect et sympathie.
Et la salle de la Malcombe à
Planoise a beau être comble
à l’occasion, hier, du nouvel
an khmer, le père Claude
Gilles connaît chacun par
son prénom. « Sauf les tout
petits de la troisième géné­
ration », sourit­il, en suivant
d’un regard amusé la course
de jeunes enfants.

Prêtre diocésain de la Pas­
torale des migrants, l’hom­
me de foi s’est rendu à de
m u l t i p l e s r e p r i s e s e n
Thaïlande, pour y venir en
aide aux réfugiés cambod­
giens fuyant le terrifiant ré­
gime des Khmers rouges de
Pol Pot. « J’ai effectué plus
de 25 voyages là­bas », se
souvient­il, « j’apportais de
l’argent collecté en France
pour l’urgence sur place, et
des certificats d’héberge­
ment permettant aux per­
sonnes de migrer vers l’Eu­
rope ».

Délégué du Doubs du Co­
mité national d’entraide, le
père Claude Gilles fait ainsi
venir, entre 1978 et 1990, la
plupart des familles cam­

bodgiennes aujourd’hui ins­
tallées dans le département.
Les migrants sont actuelle­
ment environ un millier en
Franche­Comté, dont une
majorité à Besançon et ses
alentours. « A leur arrivée »,
témoigne le prêtre, « ils
étaient accueillis dans des
centres d’hébergement pro­
visoire, au Forum à Besan­
çon, ainsi qu’à Valdahon et
Lure en Haute­Saône. Ils
trouvaient rapidement un
emploi, car ils étaient appré­
ciés par les employeurs pour
la qualité de leur travail. A
Besançon, beaucoup sont
entrés chez Weil ».

Dans la capitale comtoise,
les immigrés cambodgiens
habitent d’abord les quar­
tiers Clair­Soleil, Palente et
Planoise, avant de se fondre
peu à peu dans la popula­
tion. « Ils se sont parfaite­
ment intégrés. Ce sont des
gens discrets, qui ne font pas
de bruit », poursuit le père
Gilles. « Et comme culturel­
lement, il est hors de ques­
tion de placer les personnes
âgées en maison de retraite,
les enfants ont acheté des
maisons dans la banlieue bi­

sontine, où les familles vi­
vent autour de leurs an­
ciens ».

Si la France est désormais
leur pays, les Cambodgiens
n’en sont pas moins viscéra­
lement attachés à leur cultu­
re. « Nos traditions sont for­
tes, nous essayons de les
conserver malgré l’éloigne­

ment », confie ainsi Léon Ki­
mlay, le président de l’Asso­
ciation des Cambodgiens de
Franche­Comté. Hier, la
communauté réunie autour
de plats typiques célébrait le
premier jour de l’année
nouvelle 2557, placée sous le
signe du serpent. Une com­

munauté essentiellement
bouddhiste, qui avait invité
des bonzes venus du pays et
de Mulhouse à scander au
micro de longues prières. La
soirée devait être, dédiée à la
fête, avec des spectacles de
danse, au son des tambours
traditionnels.

SergeLACROIX

K A l’heure des prières. Photo Ludovic LAUDE

K La moto a été récupérée par un proche. Photo Gérard SAUNIER

AffaireNasica
Ce soir sur M6

L’émission 66 minutes de
M6 reviendra aujourd’hui à
partir de 17 h 10 sur
l’affaire Pierre Nasica. Une
journaliste, Delphine
Welter a suivi les débats
devant la cour d’assises de
la Haute­Saône et du
Territoire de Belfort qui a
condamné, vendredi,
Yacine Sid à 20 ans de
réclusion criminelle.
Elle a ainsi assisté à la
rencontre de deux familles.
D’un côté, les parents et
amis de Pierre, un lycéen
de 15 ans, tué de 25 coups
de couteau il y a deux ans.
Et de l’autre, les parents de
Yacine, son meilleur ami à
l’époque, suspect numéro
un. En toile de fond, une
sombre histoire de jalousie
entre Yacine, qui avait des
problèmes, et Pierre, qui
était heureux.
Au départ, persuadés de
l’innocence de leur fils, les
parents de Yacine vont
assister aux aveux de
celui­ci et nouer une
relation très forte avec la
famille de la victime.


